
e

la tension comme un court-circuit), ce qui provoque un mouvement de l’aiguille, signe du malaise 
du criminel.

Encore une remarque sur le galvanomètre. Il doit s’agir, comme on l’a dit, d’un instrument 
de tableau avec zéro central ; il faut qu’il puisse signaler toute variation de la résistance de 
la peau. Sa sensibilité n’est pas de première importance. Si le hasard vous met en pré-
sence d’un appareil de sensibilité différente des 100 μA envisagés, vous adapterez la 
valeur de R3.
N’utilisez pas de condensateur chimique pour C2. Ces condensateurs présentent pour 
cette application un courant de fuite trop fort, qui envoie la régulation dans les 
choux. À défaut de condensateur de 1 μF non polarisé, montez deux exemplaires de 
470 nF en parallèle.

Le type indiqué sur le schéma pour IC1 et IC2 peut être remplacé par les types 
suivants : LF355, TL061, TL071 ou TL081.

Pour garantir la sécurité, le circuit sera alimenté exclusivement par deux piles 
de 9 V (et non un bloc secteur !). Toujours pour la sécurité, n’appliquez pas 

d’électrodes de part et d’autre de la région du coeur. N’appliquez pas 
d’électrodes sur la tête. Le courant qui circule entre les électrodes est 

certes très faible, mais il faut exclure tous les risques possibles. Posez les 
deux capteurs sur un même bras ou une même jambe.

Après avoir posé les électrodes, il faut régler le circuit. Tournez lente-
ment (!) le potentiomètre P2 jusqu’à amener l’aiguille du galvanomè-
tre à l’affi chage zéro (au milieu). L’aiguille peut avoir besoin d’un peu 
de temps pour atteindre sa position de repos. Après cela, le détec-
teur est prêt. Tirez un peu sur un des capteurs. Si le circuit fonc-
tionne correctement, l’aiguille du galvanomètre doit bouger. 
Le potentiomètre P1 permet de régler à volonté la sensibilité du 
détecteur. Naturellement vous la réglerez au plus bas quand 
vous serez mis vous-même par un ami dans la position 

                                       du condamné.
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Gradateur artistique à LED
Allumer et éteindre tout 

simplement une LED ? 

C’est un usage bien 

pauvre des possibilités 

des LED modernes à haut 

rendement d’une puissan-

ce de deux ou trois 

watts. Avec un gradateur 

à faibles pertes, on 

peut régler l’intensité 

lumineuse en continu. 

Prenez trois power-LED 

de couleurs différentes, 

construisez trois grada-

teurs simples et faites 

apparaître la magie d’un 

superbe jeu de lumière. 

Ce genre d’accessoire 

est certes disponible 

tout fait, mais vous 

pouvez construire le vô-

tre à votre goût et à 

meilleur compte.

Dans des applications déterminées, il est commode de pouvoir régler en continu la luminosité des 
LED. C’est le cas par exemple si vous voulez régler le mélange des couleurs de trois power-LED 
de couleurs différentes. C’est possible avec le circuit décrit ici, à reproduire en trois exemplaires 
pour cet usage. Si vous utilisez pour cela des potentiomètres rectilignes disposés côte à côte, 
vous pouvez régler la luminosité en actionnant les trois simultanément, ou la couleur en agissant 
individuellement sur chaque couleur. Voyons plutôt cette petite vidéo :

Le circuit (construit en triple pour cette application) est organisé autour du 
temporisateur 555, bien connu. On utilise normalement la broche 7 pour la 
décharge, mais ici le condensateur C2 qui détermine la période est chargé et 
déchargé par la sortie (broche 3) à travers R1, P1 et les deux diodes (D1 et 

D2). Ce sont ces diodes qui permettent de régler entre 0,5% et 99,5% le rapport 
cyclique de l’onde carrée de sortie. La fréquence reste à peu près stable aux environs de 1 kHz. 
La persistance rétinienne nous empêche de percevoir les extinctions rapides de la LED, et nous 
fait voir une lumière de valeur moyenne.

La sortie d’IC1 commande un transistor MOS-FET (T1). S’il est rendu conducteur, il présente une 
très faible résistance drain-source et peut de ce fait conduire un fort courant sans échauffement 
excessif. Ainsi peut-on attaquer sans problème une power-LED (D3) avec un courant de 
1 ampère.

Pour IC1, les versions CMOS du 555 (7555 ou LMC555) sont préférables pour leur faible 
consommation et leur précision. De même les diodes D1 et D2 seront de type Schottky. Elles sont 
à peine plus chères que les diodes ordinaires, utilisables aussi, de type 1N4148.
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Electronics inside out !

Pour vérifi er si le congélateur, par exemple, tire du 
courant du réseau, nous pouvons mettre à profi t le fait 
que tout fi l véhiculant un courant électrique produit un 
champ magnétique. Dans le cas du courant alternatif 
le champ est également alternatif. Nous prélèverons ce 
champ à l’aide de la bobine d’un relais basse tension 
réformé (nous avons récupéré un relais de 24 volts 
Siemens type V23027-A0006-A101). Après l’avoir dés-
habillé nous n’en conservons que la bobine avec son 
noyau. En enroulant autour de cette bobine un des fi ls 
d’alimentation (phase ou neutre) du congélateur, nous 

obtenons un transformateur, le champ électromagné-
tique produisant une tension aux bornes de la bobine. 
Sans établir de liaison électrique dangereuse directe 
avec le réseau, nous avons un couplage (magnétique) 
réciproque entre le congélateur et notre détecteur.
Il est possible de rendre le système plus sûr et nous le 
devons. Pour enrouler un fi l sur notre détecteur de cou-
rant, nous aurions dû dénuder une certaine longueur 
d’isolant extérieur du cordon d’alimentation du congé-
lateur. Nous aurions bien sûr laissé les conducteurs 
du cordon (au nombre de trois, avec le conducteur 

On attend d’un appareil électroménager qu’il fonctionne, il est en effet 

fait pour ça! Vous pouvez toutefois laisser tomber la technique. Quand 

vous ne constatez qu’à l’instant où l’eau fondue fuit du congélateur, 

vous avez raison d’être irrité, et doublement. Un détecteur de panne 

électronique vous aurait averti assez tôt d’une telle panne pour vous 

permettre d’aller vite ranger les denrées périssables dans le congéla-

teur d’un voisin. Inutile d’attendre qu’un tel problème survienne pour 

fabriquer un détecteur, nous vous en proposons la réalisation mainte-

nant. Vous n’avez pas de congélateur? Le montage décrit ici peut servir 

à la surveillance d’autres appareils à fonctionnement temporaire ou 

continu et alimenté par le réseau, comme, par exemple, une installation 

de climatisation, une pompe d’étang, etc. Le montage contrôle, en détec-

tant le courant le courant qu’il consomme, que l’appareil installé sur 

le secteur fonctionne encore. S’il ne détecte aucune consommation de 

courant alternatif pendant un certain temps, réglable, une alarme so-

nore signale l’incident.

Détecteur de panne de congélateur

Comme alimentation, un bloc secteur à tension de sortie stabilisée conviendra parfaitement. 
S’il délivre 1 A, il peut alimenter trois gradateurs avec chacun une LED de 1 W, ou un gradateur 
avec une LED de 3 W. Pour trois LED de 3 W, le bloc-secteur devra fournir au moins 2,1 A. 
Pensez que les power-LED doivent être refroidies. Vous pouvez par exemple les monter sur un 
morceau de cornière d’aluminium (voir photo).
Avec pour R3 la valeur du schéma et une tension d’alimentation de 5 V, n’importe quelle 
LED rouge, jaune ou verte (autre que power-LED), de diamètre 3 ou 5 mm (50 mW) peut 
être connectée. Le circuit de gradateur n’est pas coûteux à construire ; le plus cher est le 
potentiomètre rectiligne. Vous pouvez utiliser à la place des potentiomètres ajustables moins 
chers et donner à l’intensité et à la couleur des LED un réglage fi xe.

Pour le réglage de l’intensité d’une petite LED unique, ce circuit est certainement un peu 
excessif. Il en va autrement si on veut connecter plusieurs LED de puissance en série ou obtenir 
un effet artistique par la multitude de couleurs, comme dans la vidéo ou la photo. Ce circuit est 
alors une solution bien moins chère que les gradateurs du commerce.

Le tableau joint est une aide pratique pour déterminer la tension d’alimentation et la résistance 
de R3, en fonction du nombre de LED montées en série (D3).
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Type rouge, jaune, vert bleu, blanc power-LED power-LED
3 + 5mm 3 + 5mm 1W 3W

UF 1,9V 3,7V 3,4V 3,5V
UB I 25mA 25mA 300mA 700mA
5 V LED s 2 en série 1 1 1

R3 47  - 1/4W 56  - 1/4W 5,6  - 1W 2,2  - 4W
7,5 V LED s 3 en série 1 2 en série 2 en série

R3 82  - 1/4W 150  - 1/4W 2,2  - 1W 0,68  - 1W
9 V LED s 4 en série 2 en série 2 en série 2 en série

R3 56  - 1/4W 68  - 1/4W 8,2  - 4W 2,7  - 4W
12 V LED s 5 en série 3 en série 3 en série 3 en série

R3 100  - 1/4W 36  - 1/4W 6,2  - 1W 2,2  - 4W
15 V LED s 7 en série 3 en série 4 en série 4 en série

R3 68  - 1/4W 150  - 1/4 W 4,7  - 1W 1,5  - 4W
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